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La députation libérale a été pénible 
mont impressionnée de l’attitude prise 
par la Patrie, dans son numéro d’hier, 
contre lhon. M. Mercier.

Elle prend cette déclaration de guer 
re conTe son nouveau chef comine lui 
étant adressée à elle même et la ic- 
pousse avec indignation.

D ins une réunion de l'opposition, 
M. Mercier a donné à scs amis sur les 
prétendues révélations contenues dans 
l’article en question et la lettre qu’il 
commente de l’hon. M. Thibaudeau, 
des explications complètes, dont ses 
air is se sont déclarés unanimement 
satisfaits.

L
o

Tel est !o bilan de ce que le 
maire a fait.

M. Langelier s'occupe peu eu 
point de politique depuis qu'il n’est 
plus député.

L’hon. F. I angeller
M. Tarte publiait dans le Cana­

dien du 27 mai dernier l’article que 
voici :

M. Langclieiwn'est véritablement 
entré en fonctions comme maire de 
notre exéellente cite que depuis 
mardi, le IG du rom tut, jour au 
soir duquel il a validé sonélection, 
en conviant à de prlncières agapes 
ses collègues du corps municipal, 
et quatre ou cinq de nous autres 
jourualiMes.

Le temps est donc bien venu 
t e ciaymner son p« rirait.

M. Langelier n’est pas un in­
connu des lecteurs du Canadien. 
J’ai fait contre lui des luttes ani­
mées, qu’en pareille circonstat.ee

Lord Grenville est mort à l’âge 
d^ G2 uns. C’était un des mem­
bres du i arti libéral anglais.

On annonce aussi la mort de I'Io- 
tow, l’én i .eut composheur.

4 • r 11 prétend qu’il u* peut rien faire
u mil ithijr A ce sujet là, tant que l’on n’aura

On rapporte que M. Grévy a re­
fusé de signer le d*’cr* t « expul­
sion lancé contre le IVjure Jéiùaie.

pas adopté un** loi spéciale.
Loi’rince Jérôme souffre dune 

maladie tic cœur.

que» i» il liques et gratuit' est mode­
lé suri*4 s! tut d’Ontario. Il a pouref 
fet d’aut i Ber les corps municipaux i 
faire • » glanants, ratiû tbles pur li s 
contribuable*. j*our rétablissement et 
le maintien des bibliothèques.

Echos de lu Chambre
Ia» conseil législatif ne se réunira 

de nouveau que mercredi pro­
chain.

nitoba

nt a
sontl’espoil* et le salut de notre race. , remporté une majorité de 3.

Polémiste aguerri et alerte, avocat! ------
instruit, professeur depuis bientôt Une rumeur à sensation circule à 
quinze ans M. I.aiigelier a parcouru qu wu. Sir Charles Tuppcr sérail,

muer h*‘1 11 A»A I AIM UD0 ^‘'u,,ri*rc P°lili<iuf de | u n >ni. ,e otnl d.abandoirllllll 11 .1 succès et de revers éclatants. 1 ’ 1 , . t
null" U1IU En IsTj, ai Landry le l.at Mont- 80,lverncm,*"t P""' 5eJ011lllre ;

Bien que Son Honneur le (maire de 
Québec soit un des chef les plus ac­
crédités du parti libéral dans cette 
Province, quelques-uns de nos confrè­
res de la presse conservatrice ont ce­
pendant assez de largeur de vue et 
d’ituttq**ndhnre pour rendre hommage 
aux liantes qualités qui distinguent 
notre premier magistrat.

Cctle conduite de nos adversaires 
mérite des éloges et pour notic part 
nous les en remercions cordialement.

Nous publions aujourd'hui un arti­
cle de Y Evénement et un article du 
Canadien sur lhon. M. Langelior.

udry
mugny.

Le œvjy-d'état le porte au ministère 
des terre* de la couronne, en id78.

au »-yn-

dicat du Pacifique.

Dans son désir de se mettre* au fait 
des règles parlementaires, le nouveau 
député de Yaudreuil s’expose très sou­
vent a la rigueur de ce.** mêmes règles, 
au grand amusement de la Chambre 
et des galeries. Etant avocat— et bon 
avocat aussi—on conçoit que M. F. X. 
Archambault parle plus souvent qu’à 
sua tour. Hier, 1 hon. M. Irvine l’ayant 
fait rappeler à l’ordre comme il enta­
mait un deuxième discouts sur la 
même question, il saisit la première

LE CA UN WAL A MON rilEAL.

Le temps s’est cnror* bien corn 
porté hier pour le sport en plein 
air, inscris au programme «les têtes 
du carnaval.

• On est enchanté des f>U*s .
La partie de galets. Curling honte 

jiiei. bVst continuée vigoureuses!.*ut 
hier malin.

Dan» l’après midi, courses au patin, 
eooraos de chevaux trotteurs (t autres 
sports sur le Si Laurent. Les trains 
étaient encombrés de touristes.

Le bar quel olî rt par la ville aux 
irair»*- et aux étrangers d** distinction 
qui se t’Ouv* tu en ville, a eu lieu 
à onze heures hier matin, an Windsor. 
l.e in.dre prèsi lait, et tous les mem­
bres '!u conseil municipal, ainsi que 
les principaux officiers de la corpora­
tion, y assistaient. Le comité des ci­
toyen» y u nus*i pris part. On *’e»t fort 
amu*6 et nombre de discours ont clé 
prononces. Ceux de» invités étranger j 
qui ont porté la paroi-*, u’ont pas ta*»

Un nouveau béna’eut*. Le Dr Louis
Il triompha à Port.ieuf de l’un de» Kobitmlle, de New CarlM^est normal occasion pour user de représailles. M. 

hemuK'S es plus éloquente du parti : 4 ,ft |a(.e rhl>n sénateur Cbinicqui 
conservateur, M. Isidore Boileau. j , *. , 1

M. Brousseau lui enlève son mandat | a resîSne* 
le 2 décembre 1882.

On croit «ju * la session provinciale

Le .Maire. •
(Df VSv/nemtnt d’Uler.)

On lie dira toujours pas que le mairt* 
actuel met en banque les émolument-, 
de sa charge. Diners, réceptions, large 
hospitalité aux étrangers qui visit* ut 
Québec, tout cela se succède d’une 
manié:e charmante dans les salons de 
M. Laiigclicr.

Et le bal d’hier soir, quel succès! 
Quelle belle société, quel entrain, 
quelle corbeille de jolies femmes et de 
graci» uses toilettes !

l’as de danses vives, de 
ce dans les costumes: voilà ce que 
tout le monde a remarqué et admiré. 
En excluant du programme les danses 
vives, M. Langelior a fait preuve de 
bon g< fit dans le vrai sens du mot, 
en même temps qu’il a agi comme un 
chrétien.

M. Lai gulier est connu des lecteurs 
do T E ven*ment, auquel il a collaboré 
longtemps. C’est un rude travailleur 
et un honnête homme. Dans tout 
ce qu’il luit, il a la régularité d’une 
horloge.

Sa journée est subdivisée avec une 
méthode telle qu’il trouve moyeu de 
faire face à des travaux qui pren­
draient le temps de trois hommes oi 
dinaires.

Cours à l'Université, clientèle d’a­
vocat, journalisme, administration des 
alfa ire» de la ville, etc., sont les oc­
cupations quotidiennes de Al. l^nngc- 
lier.

Depuis qu’il est notre premier ma­
gistrat, nos alfrires civiques ont chan­
gé de face.

Le règlement du mill on effectué à 
d’avaniageuïos conditions.

La question du chemin du lac St- 
Jean eu voie de solution satisfai­
sante.

Les travaux d’un grand hôtel sur le 
point de commencer.

Nos rues transformées, nos trottoirs 
refaits, nos places publiques amélio­
rées.

L’ordre rétabli dans la comptabilité 
et les finances du Conseil-de-Villc.

Six mois s’écoulent : il est acclamé 
comme premier magistrat de la capi­
tale de li province de Quebec.

M. Lang(*lier est un travailleur in­
fatigable, un homme de livres, une vé­
ritable encyclopédie. Il sait de toui.
Sa vie—au-dessus du reproche—est di- février, 
visée comme les heures d’un cadran, 
l’as un instant du perdu.

Il passe d’un travail a un autre sans 
effort. En sortant de son cours à 1 U­
niversité, il s en va interroger des té­
moins. Entre deux dépositions, il ré­
dige un article pour l'Ehcteur—autre­
fois c’était pour l’Evénement, dans le­
quel Il a beaucoup écrit.

M. Langelier jouit d’une grande

d’Ootario se terminera dans une quin­
zaine et que la dissolution sera itn 
mèdiatcment proclamée.

Les élections auraient lieu au mois

Le Journal des Trois*Rivières fait la 
guerre aux deux candidats à Nlcol t. 
Il combat M Dorais parceqne celui-ci 
a été franc maçon, et N.'. Iloude par-

Irvir.c parlait pour la fécondé fois sur 
!a inérne motion ; M. Archambault sou 
leva 13 point d’ordre. Malheureuse* 

j meut pour lui, M. Irvine était parfai­
te ment en règle: e’ciait sur sa propro 
motion qu'il parlait!

Ce petit iucident a fortement égayé 
la Chambre.

Notre ami M. A. E. Poirier était a 
Québec, hier.

M. Bcrualchez, député de Montma 
gny, a prononcé un excellent discours

d éloges sur le su cès du carnav »l.
Le principal centre d’attraction dans» 

l après midi a été sur la glic?, en face 
de la \ilie, cil il y a en des courses • » 
trot et des courses au patin. L'afllv 
en ce était con»idérut 1

Quoiqu'il t fit gele fort la nuit pré­
cédente, la temperature èu.t délicieu­
se et les trains d'excursion o*it amené 
hier matin des centaines de nouveaux 
visiteurs

La journée a été des plus inléroMsan 
te et la tète plus brillante «pie la veille. 
Le banquet d uné par le c *im» il de 
ville a tou» ;e» perso.»ii:>ges otllciel» q\* 
sont venus des Etals-U ms pour assis­
ter aux fêtes du cat naval a été urv 
succès. C’est M. E:a»lus Wiman *fui 
a repondu à la santé portée aux hôtes.

du ministère Chapleau.
Notre confrère dit qu’il y aura un

considération parmi ses amis poli | troisième candidat.
tiques. i ____ •

Lors des tentatives de coalition fai* T*/ / . , • % %, , » ,L événement du jour à Montréal,

coq u'il a soutenu la jiolitique néfaste j A la séan c J'hier après-midi pour »e
plaindre de la façon dont son comté 
avait été tr.iite dans la nomination des 
juges de Paix.

Disait hier soir, un député conserva

L’hon. M. Taiilon, président de la
tes par M. Chapleau, l’an dernier, M. j ^cv*meiueut »»u j**... « («•u.iuv«., ^jiami)rCt a choisi un magnifique
Langelie** eût pu entrer dans le cahi- » c est encore la manifestation que 1 s piano McCammon pour sou apparte­
nu avec M. Mercier et un autre libé étudiants en médecire «le Montréal lllcllt au PaDement. 
rai. .le sais que la proposition a été j faite mardi à l’occasion de l’arres- 
hàite de la manière la plus 1 omit lie lalj()n ,h? leurs confières poui
possible. En ce temps-là, le premier- , , , T1 ,
ministre voulait se debarrasser de mes-i 1 llcin •
sieurs Kobertso.i, Loranger et Ross, niasse à la Cour de 1 o*icc, arme» de ii 4. phisieurs députés vont être bien 
parce qu’ils ne voulaient pas vendre j tiius humains et ont fait du tapage. Ba- désappointes, s’il» s’attendent à tou- 
le chemin provincial à M. Senécal. | jrarrc avec la police, ut restations, pro cher $8ü0 au li u île 8700 à titre d’m-

Oemuiie pour culte »e»»ion. L aug- 
uieutalion de traitement votée l'an 
dernier n’a pas été, parait- 1, in&éiee 
dans les statut», de sorte qu il va fal­
loir la revoter pour qu’t lie ait effet sur 
la présenté tension.’

N!. Lunz'
• | et s* ion par les rues, le désordre a été

lier a un peu plus de la | complet.
quarantaine: il est dans la pleine ma- , ____
turite de son talent. Je ne crois pas . . .
qu’iî ait la passion politique: ses Grand dmer, nier soir, à Spencer-
goûts le portent plutôt vers l’étud**, wood.
dans laquell*4 un esprit rangé trouve \ oici la li^t»* d»*< invités :
des satisfactions autrement sereines.

Brun de figure, les yeux très noirs, 
M Langelier est de taille moyenne, 
solidement charpentée. Sa démarche 
vive dénote un t* lupéramenl nerveux, 
impressionnable, én« rgique.

Fort debater dans une cnc* into lé- 
g slat ve, il n’.i pas le 44 feu sacré ’’ 
qui embrase les masses.

Il occupe au barreau une place mar­
quante.

C’est dommage qu’il ne soit pas con­
servateur—dommage pour lui, et dom­
mage au»si pour le pays.

J. Israel Tarte.

ACTUALITES

Les contestations d’élections de MM. 
I)e St Georges, l’ortnouf, et Dr Rin- 
fret, député de Québec Centro à la 
Chambre locale, ont é'é renvoyées.

On dit que c’est Lord Wolseley qui 
remplacera le Marquis de Lome com­
me gouverneur-général du Canada.

L’hon .1 L Buand-y, M C L ; l’hon 
John Hearn, M C L; l’!i*>n J Fenier, 
M C L; I h >n Geo Brv-on, M C f.; 
l’hou L Archambault, M G (.; î’h in 
.1 G Lavioleite, M (’ L; l’hon A La- 
eo»te, M C L : l’hon J i’rudlmmme, M 
G ; l hon K Rouillurd, M C L ; 1 hon 
’i’ Wood, M C L; MM. W Owens, Ci- 
savant, C Beigevin, F.iuclur de M 
Maurice, Kobi laid, Dr MaiteLTrudel, 
Gauthier, I.ab«*rgc, E Sl-llilalre, 
Sawyer, Beauchamp. Aurlct, W .1 
Watts, L Beaubien. Dr Cameron, A L 
Demers, V V Lavallée, C liai le bois, J 
Mai ion, L» Blanc, Chus Marcotte, Ed 
Caron, l hon Geo Irvine, E Spencer, 
membres du Parlement Provincial : 
phon A Chauveau; Le Recorder de 
Québec; MM Côté, Journal; Dionne, 
Courrier du Canada; George Stewart, 
jr., F R S C ; Carrel, Té'ègraphe.

Sa Sainteté Léon XIII a nommé 
Mgr Northrop au siège épiscopal va­
cant de Chai lesion. Caroline du sud, 
et Mgr Kitcher au nouveau siège épis­
copal de Grand Rapid, Michigan.

ASSEMBLEE LEGISLATIVE.

(Séance d'hier après midi.)
M. Picard dépose un projet d** loi 

pour modifier ;a loi concernant Ft ins­
truction publique.

L’hon. Al Mousseau demande qua 
ce projet de loi soit remis à plu, tat î, 
vu que le conseil de l’iuntructiou pu­
b ique n’a pas pris connaissance de cj 
projet.

M. Paquet désirerait savoir quels 
arrangements le premier ministre a 
pris a vie !e conseil de l’instruction pu-, 
blique.

L’hou M Mousseau dit que le con­
seil de l'instruction publique a dem in­
né que le parlement no fis-» aucune 
loi concernant l'éducation sans qu'clx* 
suit soumise au Const il, et voila tout.

Première lecture d’un projet du 1 <#» 
présenté par l’ho i. M. Wurtclc aysul
I*our obj« t de remplacer !*t contribu­
tion de 2.7 Cents par jour pour les dé­
tenus des prison» communes, que la 
partie plaignante est souvent obligée 
depajtr, parla »iinpie obligation de 
pourvoir a l'eutretien îles détenus.

7" InUrpi dations. — M. Dem rs. —Lo
C. est aujourd liui que lhon. .1. jr0UVt rneincut s’est il occupé, depuis

Mousseau doit presenter le piop t de i* deriu**re s**»»io i de réformer la rè 
loi ministériel sur la Petition de droit, dactiou du tarif des régistratenrs do

façon à en réprimer lesabu-, et »** pro 
pose-t-il île présenter un projet «le loi ». 
ce sujet durant la present** session?

Lhon M. Mousseau.—Il n'est pis 
besoin de iégi»latioo nouv lie. Le 
.'ieut-gouverneiir a des à prc>eut le 
pouvoir de faire, reluire, changer tel 
tarif.

M. Picard.—Est i! à la connaissan­
ce du gouvernement que la couipa 
gnie de colonisation et <h*' terres dû 
la Puissance ail poursuivi en déguer­
pissement, vers le moi» d’août dernier, 
quatorze colous qui sout établis de 
bonne foi, depuis plusieurs années, 
sur des terres de la couronne dan» ! : 
canton de Whitton?

Et le gouvernement est il iuterven • 
pour aider à régler ces poursuit**»?>i, 
oui, de qu< lie manière et à quelles coi; 
dirions 1 a-t il tait J

Lhon Al. Lynch.— Le gouvernement 
a eu connaissance que dos poursuites 
ont été intentées par la compagnie. 
Le gouvernement n'est pu» inter ver. a 
dans ces poursuites.

L’hon. M Gérin a présente hier au 
Conseil Législatif un projet d * Dipour 
fivOiiser la formation d’associalioas 
ouvrière» pour le bénéfi e respectif des 
travailleurs et îles patroue.

AI. Stephens a donnc*avis (qu’il de­
manderait tous les détails, listes de 
soumissionnaires, annonces «le jour­
naux, se rattachant à l'entreprise yles 
bâtisses du Parlement.

L’hon. M. Rémi Hard a donné avis 
qn’il demanderait copie des rapports 
hebdomadaires que doivent faire les 
compagnies qui ont acheté le chemin 
de fer du gouvernement, depuis la 
date de telle acquisition.

Le projet de loi de l lion. M. Mer­
cier, bur i établissement de blbliothè-



L’ELECTEUR,

i fondons—L'honorable M. Irvine de- 
il 1 un rapport indiquant le mon­
tant perçu on vertu de la loi imposant 
une taxe bur les compagnies incorpo­
rées.

Le proposant raconte dans quelles 
circonstances cotte taxe a été ini|)o^ée. 
Il n’hésite pas à déclarer que le prélè 
vcment de ret impôt présentera des 
dülicultés peut-être insurmontables 
I u suite de* *' contestations de la part 
des sociétés poursuivies; les fn.is en­
courus jusfpi’ici s'élèvent déjà a plus 
de 845,000. Le gouvernement a agi 
avec une pré»ipitation extraordinaire, 
en poursuivant à l'aveugle et *ys:êma 
tiquemenl toutes sociétés apparaissant 
(Onmc incorporées d’apiès le premier 
4‘ directory v venu. De fait une quanti* 
té de sociétés ont été poursuivie* ain­
si, sans être réellement incorporées, 
par suite de la négligence et de la dé­
plorable incurie du gouvernement. 
Est ce que les deniers publics doivent 
être gaspillés de e» tte manière?

L'hon. M. Wurb le prétend avoir été 
provoqué par une conspiration formée 
I u les corporations ail ctée* par la 
loi passée A la dernière session, avec 
l'intention d’entraver le libre cour» de 
cette loi La taxe en question, dit-il, a 
été imposée pour rétablir l’équilibre 
dans nos finances. Les corporations 
qu'elle atleclait sont celles qui retirent 
le plus *i avantages de notre état dé 
société et qui sont le moins obérées. 
La raison pour laquelle il n’a i as ac­
cepté l'offre de ne faire tpi’une seule 
poursuite à titre d'essai, c’est qu'en sa 
qualité d'exécuteur de la volonté du 
l’arlcment, il ne s’est pas cru 1»; pou-

la Chambre sur le nombre inusité des 
vols de cadavres dont les étudiants de 
Montréal sont accusés cet hiver. Il 
fait allusion à la manifestation qu’ils 
ont faite hier à la cour de police.

M. Laberge.— On devrait laire quel­
que chose pour prévenir le retour de 
pareils désordres. Par exemple, ne se 
rait-il pas praticable de disposer, dans 
les hôpitaux, des corps non réclamés 
par les parents, en faveur des salles 
d'anatomie? Pour que les étudiants dc- 
vieiiueut nié lecius, il leur faut appren­
dre l’aoat >mic ; et comment l'étudieront 
ils s’ils n’ont pas de *nj» ts à disséquer? 
C’est ce be>oiu légitime, auquel il 
n’est aucunement pourvu aujourd’hui, 
qui est la cause des enlèvements de 
cadavres dont on se plaint si souvent 
et des scènes disgracieuses qui b’cii 
suivent.............

On reprend ensuite le débat snr la 
demande de documents de l’hon. M. 
Marchand au suj.-t du renouvellement 
de la commission de lu paix.

M. Martel flit que l'on accuse beau­
coup trop les gouvernements d’injus­
tices lorsqu’il faut faire peser la res­
ponsabilité sur des influences exté­
rieures.

M. Casavaut reproche plaisamment 
aux ministres d’avoir nommé trois 
libéraux dans son district.

M. Beriiatchvz constate sa propre 
destitution comme juge de paix, sans 
toutefois récriminer contre cet acte mi­
nistériel. Il n’a pas été le !*euldu reste ; 
de vieux magistrats ont été destitués 
sans motif plausible dans son district, 
le maire de St Thomas entre autres, le 
maire de St-François ; au cap St Jgna-

voir d’altérer les ordres qu’ii avait à | ce, un respectable vieillard, qui a été
suivre, qui étaient de prélever li taxe remplacé........ par qui? par celui que
de toutes les sociétés incorporées. Au les tribunaux viennent de trouver 
Ltu de cela, il lit à ces dernières I’of- I coupable d’usurpation d’un siège qu il 
fre <le déposer le montant de la taxe ! n’avait pas le droit d’occuper: oui, M. 
entre les mains du gouvernement j is- Fortin, l'ex-dèputé de Monlinaguy, est

aujourd hui juge de paix........
Les dernières paroles de M. Bernat-

qu’a ce que la question fût décidée 
par les tribunaux. Cette otlre fut reje­
tée par les sociétés, sous prétexte chez sont vivement applaudies sur 
qu'elles manquaient de confiance dans plusieurs bancs de la gauche. 
Insolvabilité fie la Province: motif La Chambre s’ajourne a six heures, 
qu’il considère comme uue insulte. Il 
réîère aussi à la complexité de 11 
question dans !e cas de sociétés de ban­
que et autres d’Untario ayant leur 
siège «Ians cette province et vice versa.
I) tus ces ditiéreilts cas, il a cru plus une perte sérieuse, qui 
sage fie poursuivre toutes les sociétés j vivement ressentie que cette de M. Gain 
d la lois, avec liberté fl unir les dos- bettapar les républicains, qui sera plu» 
siei s eu un seul quand les détendeurs douloureuse peut-être pour le» esprit» sa­
) contentif Gui. truant a 1 injonction impartiaux. AL le général Chanzy

LE GENERAL ClIANZY.

L'armée et le parti do l'ordre ont fait
sera moins

èiniM* contre le gouvernement dans le 
cas fies compagnies dassurance, le 
poin t moment est décidé A la contester 
usqu’au bout.

La motion de M. Iivino est adoptée.
L'tiunoinbîu M. McrepT demande» la 

Cor respond nue-;, etc., au sujet îles lois 
sur l’instruotioii publique

Motion adoptée s.ins discussion.
L’honorable M. Mercier demande 

tin état des sommes payees au gouver­
nement sur le fonds d’emprunt muni­
cipal depuis le 1er juillet 1880.

Le proposant cite le cas de Mont 
réat, qui, d’aptès leu contr its, a eu 
quittance de sa dette au fonds d em­
prunt municipal, loi mant uile somme

a été trouve mort daua «ou ht le 5 de ce 
moi», à Ch à km*, au siège du commande- 
ment du 6e eprps, qu'exerçait l’iuuorable 
général depuis huit moi».

Le gènêiul Chaozy* né A Nouart (Ar 
démit*), le 1S mar» 1823, était sorli fie 
l’école de 6aintCyr et était gêuéral de 
brigade en Algérie lorsque éclat*» la révo 
lotion «lu 4 septembre. Plaigne par le ma- 
rèçh »l de Mac-Mahon il Ai Gambetta 
comme un de no» officiera le» plu» dia­
ling «é», comme un de ceux dont les aer- 
vioe» pourraient être le» plus utiles à ]h 
tiefense nationale, le gouvernement fie 
Tours le nomma, par décret du 20 octo-

de $015,000, en payant seulement la bre g‘uèral de division, et lui confia, le 2 
boniine de 8551,ÜUU d’après les comp­
tes publics. Il n a tu des remises de 
faites À la cite de Montreal ; mais mê­
me ces remises, telles qu'elles parais­
sent aux comptes publics, sont encore 
insuffisantes à combler la différente : 
déduite s du montant total de $615,OUI), 
elles laissent eu effet une balance île 
$575,000; «.t cependant, la cité de 
Mon ie:tl a obteuu quittance en payant 
seulement $551,000. L'orateur ne 
s’explique pas non ['lus rune df*s ré­
duction» accordées — $10,000 — par 
t;o du moulant dû par la ville potn 
l’entretien îles detenus des prisons 
communes de Montré I. L v a ce-

• «r

pendant une loi qui oblige les muni 
cipaiiies à payer 25 cents par jour 
pour thaque tel piLoimier. Or, il ap 
I<*i t que, clan* le eu» de Montréal, 1» 
gouvernement a résolu de ne pas char­
ger les 25 cent* auxquels il avait «fruit ; 
de 1» la réduction eu questiou. Où le 
g* uveiiii iiieiit *i-t-il pn* l'autorisation 
de faite telle r«mi-e? Dans «J.iel.e loi?

L’hon. Al \\ urLIe lit qu’il s'attend à 
retirer 75 t. £150,0lU pur an di: fonds 
d’emprunt municipal et «!’• u luire ainsi 
i:no source der« venu. IJaunl au cas de 
Montreal, il no connaît pas les deuils 
du reglement fait avec ccdeumnicipa- 
Jité; »'e n’est qu’hier <|uTl a appris 
. existence «lu Couliai «le lYgleliicnl 
cite p.»r l’hou. député de St Hyacin­
the. .le suppose, oit—il, «pie* i'ai.oujalie 
relevee dans les compte» dcba.lus doit 
dépendre de quelques reclamations 
poui taxe d’eau, etc. Dans tous les cas 
P* ne mus pas pié a u»»cuter lu quéa- 
lioii l)«i reste, le lient gouverueur en 
conseil a toujour* lis dioil de faite les 
r« luise* qu’il j .ge a p.op is.

L honorablc .»i Xi ai «. hand deman­
de la eoriespoudauce mauve aux re- 
clainalious, etc, do» commerçants de 
foin et autres ‘produits agricoles, sur 
le chemin de Ici de ijucbee, Montréal,
OllttWa et Occidental.

Motion adoptée
M. Beaubien profite d’uu moment 

île silence pour appeler l’atleûliou de

novembre suivant, l«* commandement du 
35e corps, loi général Chanzy, à la tête «le 
s**s troupe.*», prit une part brillante à la 
victoire «te Coulmiers et A la bataille de 
l’a lay.

Après l'insuccèi» «lu gmèral d’Aurelle 
«te l’a lad iu s» à Orléans, le gméral Chaozy 
fut appelé au commandement de la «leux- 
iéme armée de la I»ir«*. AI. Gambetta 1h 
signalait alors comme *• le véritable hom­
me «h» guerre révélé par le» événement». ” 
Noun disons plu» h «ut comment iljustifi» 
ce bel éloge à Beaugency, Al ochonoir et 
Orig'.y, A Ven tome, A Al on toi re, ‘jusqu’au 
jour cû. écrasé par le nombre, il «lu: he
rejeter «barrière la Mayenue, après avoir 
soutenu une lutte dè»«i»pèr«5e et liéroique. 
En somme, on peut dire que parmi uo* 
gêné.aux «1e 1S707I, le général Chmzy 
est celui qui montra le plu» «io Drineie, 
de connaissance de l'art militaire, «IVx- 
patience dans le maniement d'une grande 
innée.

Nommé représentant des Ardennes aux 
électio «» de février 1871,1egénéral Chv zy 
»e pronoDÇ» contre la paix de Versailles 
et le liane de Fiancfort : comme Al. Gam­
betta, il pensait que la Fiauce devait »ou- 
tenir la guerre plutôt que de supporter 
les condition» «le paix q ii lui étaieut im­
posées par les Allemands. Al. Tirer» lui 
donna D commandement du 7e corps 
d’année A Tour» In 1er septembre 1872 
puis îe warérhal de MacMshon l’envoya 
eu A!g«Mie comme gouverneur-général, le 
11 juin 1873 LA le général Chanzy fit 
preuve des plu» rare» capacités aduilnh- 
tratives : mais il avait le tort «l'être une 
épée, *t de faire échec aux radicaux algé­
riens qui brûlaient d’établir dan» notre 
colonie le regime civil.

Après la démission du maréchal de 
MacMahon, le général Chanzy, qui était 
sénateur inamovible depuis 1876, quitta le 
gouvernement général de l’Algerie et y 
fut rernp acé par une des Incapacités les 
plus éclatantes du régime, M. Albert

Grêvy, frère du Président «le la Républi­
que, celui qu'on a appelé spirituellement 
Monsieur.

L°s g«mbettLte«, alors d*jt tout-puis­
sant», voulaient que M. le général Chanzy 
fût privé de toute situation officielle. Au 
sciutin pour élire le »ucce»»eur du maré­
chal de MacMabou, n'avait-il piw rèuui 90 
voix? Néanmoins, AI. Grêvy, h» nouvel 
élu, eut le bon goût de »«• montrer tie 
meilleure composition que M. Gambetta, 
et Hur la proportion «1- M. «ie Wadding 
ton. le général Chanzy fut no aime ambas­
sadeur A.St Peter»bourg,en remplacement 
d«j général Le Flô B.tns cett«* haute »itua 
lion,le général Chanzy «ul »e fore estimer 
et apprécier. O.i le tenait en grando cou* 
sidération A Saint-Petemtiourg, et on lui 
témoignait A Berlin, chique fois qu’il y 
pa»*ait, venant à Pari» ou retouruautù 
eon po-te, le» plu» grands égaid..

A l’avèuement de Al. G.imbetia, le gc 
néral Chanzy crut «lev«>ir résigner *e» 
l'oncliou» «iiplo'uatiq le*, non put h istilité 
contre AI. Gambetta, mais parce quo AI. 
G «mbetia av.it confié le ministère de» 
cultes A AI. Paul Beit, qui n’cinit pas cl 
c< i«- connu alors c«» nine chirurgien, mai» 
qui avait fait «es preuve» comme adver 
«aire «le toute» les religion». Il fut «ie»i- 
g:ié alor» pour le co nrnandement «tu 1er 
corps d’armee, A Ldle, qu'il occupa jus­
qu’au printemps dernier, époque A la­
quelle il fut appelé A celui «le Chûlons, 
où il vierrt «le mourir si prématurément.

Nous rappelioa» tout A l'heure qu’au 
moi* d'octobie 1S70, AI. GambettJ| alors 
ministre de la guerre, r<*;jt à Tours une 
Intire qui lui êt«it écrite «le Belgique par 
D maréchal de Alac-Malion, encote aliié 
«le la bîe»»ure qu’il avait rtÇ«J A lu butai! 
le «le S«-dan.

Dan» cette lettre, le ma ré ch il conseil­
lait A Al. Gambetta «le donner un grand 
commandement a Al. le général Cnanzy, 
qui avait ete sou cli-f d’etat-major eu 
Afrique, pui» de placer AI. le général de 
Gallitfet à la tète d-» franc*-tireurs.

M. le général de Gilliffet étant alors 
prisonnier en Allemagne, le marêcli il en­
gageait Al. Gambetta à faire tou» le» »a 
orifices nécessaire» pour ob.enir sou 
échange.

Autre irait, qui peint sou» un jour non 
moins vif le patiiotisme éclairé «lu maré 
chai Mac Vlalion.

C’était après l’échec «lu 10 Mai ; le mi­
nistère présidé pir le «lue de Brogiie avait 
donne sa démission, et le imréchal ne 
pouvait »e déci 1er A ftire appeler AI. Du- 
faure. Il aurait voulu constitu run miui»- 
tère d'homme» nouveaux.

Une d**» per»pone» qu'il avait f»it appe­
ler lui dit : “ Pourquoi n«» clurg»*z-vous 
pas 1-* général Chanzy de composer un ca­
binet T ”

— 44 Non, répondit la maréchal. J’ai dc6 
raison» pour ne p »» f»ire co «j îe voua me 
conseillez. L» première,c’eut que Al. Chan­
zy est en Afrique et qu’il y est nécessaire. 
La seconde, c’e»t qu’un jour il sera lu res­
source «1m ce p «y 4-ci, et je n'oserai pas 
po ir moi u» homme «pii peut être utile A 
la Franco ”

DERNIERE HEURE.—Le général Bit- 
lot a été vivement ému en ap|«renant la 
mort foudoyant* «lu général Chanzy,

La porte «pie vient d« fuir** la Fiance 
est «l’autant plus oruelle que, nous pou­
vons le dire anjourd’h li, Chanzy était <lé- 
■»ig:ié par AI. le presi lent de 1 » Républi­
que pour remplir, eu cas «le mobilisation, 
les fonctions suprêmes dj gêuéralissime 
de» armée» françaises

— - ——

A TRAVERS LA VILLE.

AU.rOUKD'HÜI, 1*0 JANVIER H. Polycar- 
p«*.—Lever «lu soleil A 7 h. 3S, couener à l 
h I»

i k m i'H : —Clair et fr«»ld.—ThpruiomOtre : — 
12 2 h»uIo»*ouh «le 0 l'ahr. 

i..« jmcunkk :—A H h. spr«-s-inl«llf ^Avsem- 
i Ue législative

akf viu(cs MUMcii'ALKs—Il y aura ce 
soir réunion du cornu il miniicipul. La 
séance^ c a probal le ncntki'itcrt^ea itc, 
car ou discuur.t le tègltiu- nt autori- 
>an la corporatiou A eout-crire la goin- 
tru* de 8150.000 en faveur de la cons- 
truclioii du chemin du lac Si Jean.

i.k fleuve—Depuis quelques jours, 
une Une coathovde glace vive couvre le 
fleuve en face de la vil e. Malheurcu- 
*emont, les bateaux-passeurs persis- 
l* nt A détiuire au fur cl d mesure 
l'œuvre d»* la nature. Si l'on se tenait 

e, un pont de glace vive se 
foi nierait certainement. Comme ça 
serait joli, pour les étrangers surtout 
qui visiuuont (Québec A l’occasion des 
têtes de la semaine prochaine !

ün projet ohiginal—La mode de 
nos jonrs est aux voyages économiques. 
mux excursions A p.ix réduits. De 
même que tous les autres bienfaits de 
ce side, les moyens de locomotion ra­
pide tendant A généraliser leur U9age,
:t le mettre A la portée de toutes les 
bourses. Ou sait que tous les ans il 
part de France un grand steamer ex­
clusivement frété pour les savants dé­
sireux d’étudier la géographie, l’hUtoi-

re des divers pays du mondo en visi- 
tanr les lieux même. En Amérique, 
nous avons les voyages de Cooke à 
prix réduit; on voyaga maintenant 
A bas prix de New-York au 
Brésil, visitant au passage tous les eu- 
droits d'intérêt.

Nous venons d'entendre parler d’un 
projet de ce genre en bonne voie d’ac­
complissement, ici même, d Québec. Il 
se frra une grande loterie de 120,000 
billets de 25 cents, représentant une 
somme de $.‘10.000. Il y aura 50 bons 
billets sur les 120.000. Ia*s 50 g«i- 
l:nant auront droit à un voyage en Eu­
rope, ou A la somme d«- $200 s’ils ne 
veulent pas faire le voyage. Les tou­
riste-» n’auront A s’occuper de rien ; il* 
seront accompagnés d’un aumônier, 
d’un med-'Cin et de guides sûrs, qui 
les conduiront partout. Tout sera réglé 
d'avance, comme un papier de musi­
que ; ou visitera les églises, les monu­
ments célébrés, on ira au théâtre, tout 
i ela pour 25 cents. Voyons, le projet 
n’est-il pas assez original ?

rouit wisxirEo —Un grand nombre 
d’amis de M A. F. Bantield étaient 
hier soir au dépi rt du train du che- 

I min de for du Nord pour lui souhaiter 
hou voyage. M. Bantield va se fixer à
Winnipeg.

projet. — On prête'a la compagnie 
canadienne d'amiantbe 1 intention (t a­
cheter tous les grand* gisements d’a- 
□uanthe des Cantons de l’Est.

veteran — A Fraserville, vient de 
mourir un autre vétéran de 1812, J. 
Rte Chamberlan l, à l’Age de Ü1 ans 8 
mois.

episcopal.— Hier, Mgr Fabre, évê­
que «le Montréal, et Mgr McIntyre, 
évêque de Charlottetown, do passage 
à !,evis, ont été les hôtes dcM. lecuié 
Oauvreau. Le matin, Mgr McIntyre a 
dit la messe de sept heures au couvent 
«les Sieurs do Charité ; Mgr Fabre a 
dit celle de 7 h. 30 au collège.

iKom.—D’après Vennor, ce devait 
être aujourd’hui, le 26, le plus grand 
froid de la saison, li a partiellement 
raison: car le mercure est tombe d’une 
dizaine de degrés depuis hier.

vol audacieux.— Il y a une couple 
«le nu»t, un vol audacieux a été com­
mis au magasin de M. Théophile Ar­
se 5iult, marchand de Lévis Les vo­
leurs s’introduisirent par une porte «le 
derrière dont il- brisèrent la serrure 
Le lei demain matin, on trouva mit la 
neige derrière le magasin la caisse «le 
M. Ar-ei.auit, ouwrte, vide. La som­
me d«: $*50 qu’elle contenait avait dis­
paru. L » po'lcc a commencé les re" 
cherche* de suite, mais n’a encore pu 
rien découvrir. On disait hier cepen­
dant qui* M Arsenault avait reçu la 
nioil:e «le la somme volée üan» une 
lettre anonyme, jetée chez lui par une 
main inconnue.

on demande une cuisinière, on 
préférera une canadienne française. 
On donnera «le bons gages. De bonnes 
références seront exigées.

S'adresser A
Mme George Stewart jk.

1 -IG, rue St Augustin.

pekdc.— Dimanche soir, une bague 
en or, par les rues St-Kust »che, St 
Jean, St-Augustin, Richelieu, lôLe S te 
Geneviève, St Valier.

La personne qui la remettra à ce 
bureau, obligera beaucoup le proprié­
taire et uue récompense libérale sera 
accordée.

Rien de moins qno les incontcs-
i , , « • tt • a répandu» sur dix mlllotables bienfaits . , ir , v

n« euilîralcnt a 
maintenir la réputation doni Joui:* !a tfalsrpa. 
rrlllr «l'Ayor.

On un composé d»»* meilleur* vé^êtau* «roin- 
tin}» avec «!«•* l«»Jurp« do potavtlum «t «le fer, et 
c’eut lu r,'»ni‘«le le plu* efficace contre le» n flec­
tion» srrofüK u-e» et mercurielle». J l’une action ! 
certaine et uniforme, ce remède procure une gué 
ri»on rapidv et complète «le» Scrofule», «!«•» I l- 
cèru», de» Furoncle*, de» Humeur», de» I*u»- 
tulc», de»Fritption». «!«••« Malaille» «1«« l’Épi- 
drnnc, et «le toute* le* éruption» provenant «le 
l’impun-té du sang. I’ar non notion fortifiant.*.
Il iMiuliiffc toujours et guérit «ouveiit 1« » afl» 
tien» du foie, la débilité et le» irrégularité- cher 
)••» f.-inmc», et cet un puleeant restaurateur do 
*» rltnllté.

Ln Salacparclllr d’Ayer n'a pn» dNVal 
pour purifier le ranj?. Elle donne du ton au 
»y»teme nerveux, rétablit rt préserve la santé, rt 
ramène la vigueur « t !’• nrrgie. L’usage <-n c*t 
«épnndu depuis quarante am*, « t c’««t actuclleraertt

médicament U* plu» pr«-cleux i>our tou» le» Htm 
« WifTrant*.

i‘réj»aré par le Dr. J. C. A.ver JL Cle., LowrU, 
Mu»»., k. IL, chimiete» pratique» et analytique».

Lu vente »*•••» tuu» lia l'hannaciiu».

MAISON JACQUES -CARTIER.— MM. Il 
Gagnon «N C’ie ont rhouneurd’iiiform^r 
leurs pratitjucs cl le public en général, 
que les grandes améliorations qu’ils 
ont f il faire leur magasin do tapis, 
sur la rt.e des Fossés, sc terminent 
celle semaine, et qu'en conséquence, 
samedi le 23, ce nouveau magasin sera 
ouvert et l’on y trouvera un grand as­
sortiment d’articles de goftt, d’utilité

et de fantaisie pour les étrennes de 
Noël et du jour du l’An. L«*s r»ri.\ et 
le* arlicles seront à la portée «le toutes 
es bourses.

Ce magasin sc trouve en commun! 
cation avec celui de la rue de la Cou­
ronne: ce qui en fait un des plus spa­
cieux de St Roch.

— Nous attirons une attention toute 
spéciale sur la balance «le tapi • et pré- 
larts qui nous reste en mains.—Une 
réduction plus «pie libérale sera «c« or- 
dée aux acheteurs.

H. Gagnon & Cie
No 58 Rue de la Couronne—120 

Uue des Fossés.
NOUVEAU DEPOT DE l’EI.EC.EUR. ---

Dans le faubourg St Jean, ou pourra 
dorénavant se procurer 1*Electeur chez 
M. I*. A. Pelletier, libriuie, rue St 
Jean.

Annonces nouvelles.
ft

s-;
K 1 «AL« .-v

r;

CORPORATION DE QUEBEC.

Bureau de l'Ingénieur do 1j» Cité.
1IOTKL-DK-V1LLK,

liuélx*c, 26jAnv tr 1SS3.
Avis public est par ce» présente» "donné que 

«les m»umission» c»chcu*e» endosa« s “ ■<nimis- 
sion p«»rir pvintiirsgv'* et adressées au »oa»»igQé, 
seront reçn. s tllmià mercredi 1«- 7«!< février pro­
vilain i» 1 heures j>. ni., pour entur«*r l'inté­
rieur de PI I«'»tel-dc-Ville. suivant le ilevl- qu«* 
l 'on peut voir a ce bureau 

CI»a 'tie souirii*»ion doit se fabc sur un blanc 
que l'on »«• procurera a ce bureau «’t «i«»it f-tre 
signé par doux personnes solvable» tomme sûre­
té» pour l’exiVution dn contrat 

L« Corporation ne s'eiigag • pas a accepter la 
plus basse ni même aucune des sou mi*» ions* 

Le oontracteur paiera nu notaire le «*o jt de ré­
diger le contrat et une copie ccrtit'ée ptiixr i Ingé­
nieur de la Cité.

CHS. BAIL LARGE.
Ing. de la Cité.

1883
2.9, 30 et 31 janvier.

1 m programme des fêtes a été arrê­
té et le comité exécutif compte sur 
tout l'appui du * ; pour faire du 
carnaval un plein succès :
lundi, 21» janvier : —La matinée__

Grande partie de curling ( ho ns- 
pie I) au Pavillon «tes Patineurs 
de Québec ; visite à la Citadelle, 
qui sera ouverte au public tous 
les jours du carnaval de S h. du 
matin 5 h. p. m.

L'après-midi—A 2 h. Inauguration 
de* giissades sur les Glacis des 
fortilicatious ; promenade en voi­
ture aux chutes Montm >r. m v ; à 
la veillée, illumination de la chute 
A la lumière électrique et glissades 
sur le “ Pain de su rc. ” 

mardi, 30.—Li mâtiné -Vbile ü un 
chantier «le bois au lac Saint .lo 
s ph ; visite à i’UuivcrsItê-Laval, 
la jetée Louise et suites points 
d’intérêts dans la Cité et aux en 
virons, y compris ht collection de 
joL-ons destinée à l'Exposition 
de Londres ; suite «lu grand con­
cours de curling au Pavillon des 
Patineurs.

L ajnès midi—Glissades hui* les Gla­
cis ; traverse du Saint Laurent cil 
canots ou en bateau à vapeur.

Le soir—C«»urs«^ ci jeux au Pavil­
lon «tes Patineurs, lanciers dansé 
sur musique vocale par les pati­
neur*; illumination de la Terrasse 
Dutlerin à l’électricité. 

mercredi, 31—Lu matinée — Combat 
simulé à la r.iquetle Mtr lc< Plai­
ne* «I Abraham ; conclusion du 
louinoi du curling

L*après midi—Course» A la raquette 
sur U*, champ «1» la er«'hs»* Tl i**ilc.

A. la veillée—Partie «le hock«*v ; pre- 
cO'Moii aux fia ni beau « autour dos 
f«»rtilleatioiiH par tous les clubs de 
raquette iéunis, etc.

1«» s !«•* chemin* «h* fer ariivant 
ü l,)ii« bec: se sont engagés n donner dos 
biihM-* simples boi s pour retour durant 
l«* « ainaval ; qtuIques-uns même ont 
promis une réduction plus grande eu- 
eon*.

P«»ur plus amples renseignements, 
s'adresser à

R. C.VMI’DFLL, 
h*. Pacaud, 

Secrétaires.
10 janvier 1883.

FOrXDON T CIKO. F.
_ . . -------------L.I. A CO»»
n«mp»p«r AdvartlaDi^ llurtau UOFrRCCr
*TU*:mi, *711KRIC Al* 
rKRTlNISO CONTBACrS
may bc maUu 1er R la NEW YORK.' 
THIS PAPER M AV Tl'* 

KiLR ,«>«mvv.
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L’ELECTEUR,

A vendre.
240 acre» cl© t©rre, dort 40 défrichât, et 200 

couu-Mtnt du ton l*ol* de coiuiiiitcmmiu mou* 
llp t farine ayant deux |>»lr«s de lu jIhuk»*, 
le tout de première c’#»w ; suaU uu moulin 
à ulo de première cta**e marchant en . outei 
hiImil*. niu per un pouvoir d'eau de pre­
mière qualité, la Rivière Noire, 4 Armagh, 
comté de Bel)ecbM*6, & ü milieu de *t-Ra­
phael, sur la crando roule. C'ea moulina août 
toujour a employé».

S'adresser a MM. Larne et Pacuud,avocats, 
ou à Anaeiin© I'hu.t* mécanicien de Ht*lUi* 
]>haél.

20 latrv 2m

Les personnes ayant des réclamations con­
tre leu Manche d'Anjou, éeuler, en ion vi­
vant m ireliai,d de la patolrse de Ht Simon, 
comté de lttiuouskl, ou qui lui soin endettées 
rout avert les d’a/ulr À pro luire leur© compte*» 
ou de payer leur* dette* noos le plus court 
dé*al, entre les mains de Daine Flora (rumour, 
sou épouse, à Ht Simon susdit, uu d J«*.*epb 
d'aiijou éeuler, march and, de SI FaOieu, 
ses exé cuteur* testamentaires.

Ht Simon, 20 Janvier 1M»3.
J. II. MARTIN, N. P.

22 Janv

Marc/tandises Xouvclles.

F. X. LEPAGE
MARCHAND

53, rue de la Couronne, St. Koch.
Invlle spécialement le publie et e» ami* de 

la ville tl d© la campagne et tous les ache­
teur* de marchandises sèches 4 venir visiter 
sein mmrasln et son magnifique assortiment 
d© Tweeds canadlviis, anglais et écossais, cii- 
slmlr noir, président, iuoucok et drap de cas­
tor, ainsi quo inline^ noires et de couleurs.

Convert©*, tlatiell©*, shawls eu laine, cache­
mires, cobourg, paramaUi, mérinos nolisel 
de couleur.

Articles de deuil np/cUiliU de lu maitoif.
Indiennes et colons, shtrtlugs, winceys, 

étoffes à robes, fleur*, dentelles, etc., etc.
Pour ies voyageur* : Valises et porternan 

tcaux.
Aussi:—Peaux et casques en cremmer, 

blouses eu astrakan et buckram, etc.
Allez donc chez

F. X. LEPAGE.
Rue de la Couronue, No. 58,

Di. Roc b Québec.
23 oct

OX IM >IA\!)K

UN COM MIS VENDEUR de première 
class© poor une mahon d© marchandises »è 
ches en gros. Is-* app Icants devront dire oh 
Ils sont actuellement » mployés et mentionner 
lés références qu'ils peuvent fournir.

Adressez • Marchandises Sèche» ”, à ce bu­
reau.

25 Janv 3f

A louer
A lierthier en fais.

Ce magnifl me poste d© commerce nutrefol* 
occupée i ar O. Carbonncau avec grande 
n alson, magasin, hangar, remiss, écartez, 
etc , sape* b© Jardin. «ituéprès de l'église et 
au ©nln de la route du quai.

S'adresser sur les lieux, 4
J. B. Ta LHOT, Fi 141, 

Pilote.
22 Janv

t vendre on ak louer.
-1 FraserviUe, Têmisc ouata.

Un inngnlflque magasin, maison privé© 
bien lion*, h*i gars, écurie, remises ©i autres : 
dépends u -©* à Frnaervllle, Rivière du Loup ! 
eu bas, maintenaul occupé par F. M I4qu«l, 
près le bureau de Poste et 4 l’encoignure des 
rues Bol le vu© et Cé'e Commerciale. Le poste 
est certainement un des zntlllcurs et A lu 
proximité dé tout L© terrain e-.t rpucleux. 
Le ton» ejt en bon ordre. Lm magasin peut 
être loué séparément- Pour de plus amples 
informations s’adresser a

F. M. PAQUET, 
Fraserviile, Co. Temiscouata.

20 Janv. lm

A VEMlUt:
Une bell© maison en bol* 4 un étage, avec 

galerie, située dans le plu* tenu site du vil­
lage Htadarona.

S'adresser sur le* lieux ou 4 L. RLOUIN 
marchand d© bols, coin des rues Ht. Valler et 
*t Ours

12 Janv lin

*

H

emploi mniviu;

Un Jenc© homme désirerait avoir un em­
ploi comme commis de barre, apprenti ph«>* 
tograph© ou autr© Il pourra fournir de bon 
ne* recommandations.

Lwi conditions devront être adre«*ée* 4 
. RK Y N A LD FOURNIER,

Ht Eugène, comté de l'Isltd.
P- H —il s'engagera aussi cl»»z les mar­

chand* de la campagne.
11 Juuv liu

L’ Æ T N A
Compaq*iE«yassurance Htm la vie

K«»n ac'lf©*t.i productif ©t-do «*st -I pru­
dent© darn* le choix «le •©« rl*qi* * «jue l'inlé- 
rét d© son argent seul pu:e plu* qu« per­
t©> par la mortalité, «*e qui est dlnnmtr* par 
le* ©huirc* sutvaut*:
Intérêt en 1*70 ©t ls77....................$:i,l 58,737.18
Mortalité en lHTti et Is.7................ 2 l*. t ïl.35

Laissant en mains.......... $303.415 83
Intérêt en 187K et 1*79....................çi .7 1.675.37
Mortalité en 1878 et 1*79............... 1 \? *tU/0

POUR LES

X.T3 rOIE
le - Organt H Urinaires

LE MEILLEl'li PURIFICATKl'R DC SANG
U n'v a qu'un moyen d© guérir tout© ma a- 

dle, et u consiste à en ^ faire d ^paraître la 
chus©, quelle qu>||o soit* ly* grand©» auto- 
rltés m.-dlcalea du Jour déctareut «jua pr« « ju© 
toute* le* maladie* pro viennent d'un dgran 
gemen «i©s rognons ou du '««le

Chemin de Fer rie Quebec au 
l.ae St Jean.

Les soumissions cacliMnes - -roui re- u©* 
'1“ ici i MARDI, 30 JA \ VIER 1 883à M ÎDI, 
pour le* travaux de débarras, nivellement, 
maçonnerie, pose de li.-scs, ballast ©t au- 
tr. s, re ;-k- Sur let sect - in - . 
et* chemjn de ter, savoir :

Sur contrat Nu \.— L» • la station Xo 
-*’0, i proximité du Lac Simon. à u sta­
tion No 3*70, prés du la rivière Lîat;*can 
distance d'environ 20 nul!©*.

laissant en mains........ S1.00S.G79 3t
/ rojrèjt durant /»•* / j an#,/»,■.* pro. •'■•lentes
1 ........$ 7,535,612.83 1*75........r ,7.**;«.S6

........ 10,80 *,5î2 21 « 1*76.....  2 ?,f>92,&:i| 32
187“........ 1*,2»4,591 il j 77 .... 3 i7.644.96
'■ h7l ....  15,140,636,11 |l 7 * .... 11,111,175,73
1 *7J.......  16,6l9,?Kft.24 t ! 7* ... . * .* , |.24
1873....... 1 ,077,51 tort
1*7 I ...... 19,4-2,415 88

i HS0...;.. 2 > O.m. 195.11
18 1....... 36 i i « ld.«9

— LT—
Surcontrât No 5. — De la station No 

3-76, près de la rivière Hitisc&a, a la «ta­
lion No 4332, à dix raille» environ uu delà

•lu Lac Edouard,u “iéuïïl^n^aupieUdPIle du La-; 
do recouvrer ! (ll-ta,lCe d 1 l*u 1 r' - *0 mille*

• • > > — _ I rv l «i f i/i n r<.p>. I .>r © . li • .
c©* organes. c'e*t 1© «©ul moyen , . •
• h santé C'ewt nr re point que le w vit- i t-n »e procurera* les SpéciOcations,formul©s

H SAFE CURE s'est fait nn<* ré put at ion. de ?■* <um in-ioti* 11 «i©*i g nations de quantité* 
Il ©gd direeteinent sur 1©.* r©gn<«ns et sur lo ---------- -------------- *' *

X.ECOXT3 PRIVEES
Ilnje-uu* homtne prendrait quelques élèves 

pour b solfège, 4 domicile ou chez lui su gré 
des élèves. Donnera nasal leçons do gram­
maire* on autres, préparatoire© su cour» clos, 
«lquo S'adresser ou No 38, eolu Ht. Jeau et 
St. Eastache, aprè* 7 heures du soir, 

lsjnnvler lm

R»l© ; ©n rétablis mint c s orgMties, II cha©se Jft 
mslft lle du sy*îtè*«/e eullur II es sans égal 
pour ton* <lé«ordres de* rognon*, du foie et 
■«©s o*gm-s urinaires ; pour toutes (©« mala- 
dl**s d •«. femmes; roar la m varia et les allée- 
tbrns ihyslqncs ©n général. Gare aux lrnpos* 
teurn, aux contrefaçons et aux d'éCOCtlons 
qu’i*n p ©tend nussd rfllcacesqu© c© remède.

Pour la diata^t**, demandez le WARNER'S 
SA FE DI A B F TES C ü R cl.

En vente danr toutes pbarmac ©r.

II- II. Warner aV Co.
Toronto, (OnL), Borhester, (N. Y.}, Londres.

t Angl.)
10 lanvier—la.

UNE BONNE AFFAIRE
Pour le public et la marchands de 

la campayne.

L.

“SENEGAL R. V."
(URINA VICTORIA)

SST- SAtTS COITTnEIDIT -3L.E

MEILLEUR CIGARE
DE 10 GTS, OU DE 25 CTS. POUH TROIS

DK TOUT LE DOMINION.

PARADIS
MARCHAND

114, RUE ST. JOSEPH, 114

•ooooo-

Oq solo procure chez tous les dérailleurs qui sejeontentent
^cl’uii profit raisonnable.

S -ooooo-

fabrique pars B AVIS & SON,
54 et 50, rue McGill, et 73 et 75, rue

de.** Sœurs Grises, Montréal.

A l'honneur de prévenir le publie en'géué- 
ral e la vil’o et ue la catipagno qu'ayant 
l'Intention «le h© retirer du commerced© u ar- 
cbamiise© sèCues, Il vendra tout ©on fonda, 
©oit ©n GROS ou en détail, à une grandi ré^ 
duct Ion. r«j*i© 1©.* effets ©ont marqués ©t se­
ront vendus 4 des prix qui satisferont le© 
acheteurs.

H espère quo tous ceux qui «»nt b©»oln «le 
marchanlis-s voudront bien profiter «1© la 
chance très rare de pouvoir acheter de bon» 
elfet* bl/*n au des* m* do la valeur.

V. nez voir, avant ou aprè* avoir vu ail- 
leur.*,

LIBRAIRIE ST-Jî AH-BAPIISTE

approximatives, sur applicatiou au bureau 
d© la comjyignie, Commercial Chambers, 
le et après le 10 courant.

Chaque soumission devra être accom­
pagnée d’un dépôt on argent, ou d'un 
chèque accepté, «le mi lie dollar-.

On exige du contract©ur qu’il paie le^ 
travaux déjà exécutés sur ces sections, a tx 
pi ix spécifies dans -a hou ni lésion.

On n'acceptor a pas nece-.-aircm**nt la 
plus busse soumission.

(Par ordre)
J. O. SCOTT, 

^ecréUlre
3 janvier 1833 lin

AVIS PUBLIC
Est donné par 1©* pré»© n tes que i© I»ni 

Evêque de Qnébeo demandera 4 * Kglsialure 
d© la prm Inc© de Québec 4 ©a prochaine »«*- 
slqn un acte l'aulorirutnt 4 vendre la propriété 
de i’Rcole Nulionolu, située «lins la cité de 
Québec.

23 déc lm

Janvier 1er 1882 .....$27,055,884 76
L'.KT.VA usiure &ax Uui i* - ,1a ridnüa 

*ar la vleet sur le svitèma d© <J t «i -»n, ©'e-t- 
4-dlrj que l'.issuré peut retirer son argent Jaa.e 
10, là ou 20 an*.

job. oRondin.
Agent,

JOBIDON,
GU A Y.
, rue Ht. Bien s. B^^-VU'e,

f I»H*>lllciteur* • _ 
t C.

Bureau . No 5 
13 dé© 3m

MACK’S MAGNETIC MEDECINE.
sar■■m

-.JÈrïc
-t>r. MAfl, . \. _

A* ;

3

ÎOTONNADES et TOILES
Nous venous de recevoir et ouvrir 

un grand assortiment de marchandises 
tl’eiape directement des meill *urs ma­
nufactures britanniques , marchandi- 
'es qui, comme valeur et durée ne peu­
vent être surpassées.
Cotons blancs shirtings) de toutes 

sortes.
Calicots blancs, forts et autres.
Cotons croisée ou unis pour draps de 

lits,
Cotons à Oreillers, Couvrepieds.
Toiles pour draps de lit» et aussi pour 

oreillers,
Serviettes et Toiles à Serviette*,
Toiles et Serviettes de Table,
Toiles* Irlandaises, Toiles ouvrées,

----  ! Toiles de foin, Hollandaises, etc.,uü rue et faubourg M-Jt an 170 Mousse lines de toutes sortes, piquées,
—— | etc.

-n |“” i‘,l!"r'.!.r™7r A. i Flanelles et Couvertes blanches et de
couleur : ce qu i! y a de mieux.

GLl >Y K K FUT & Cie.

Allmom nutrltirduoarv^au «t r.orfa 
Est uu rem«m© ©ür, prompt, et • pour

*ff©ciion* nerveuse, dans tout©* leur» phase», 
faitih-Ho© d© mémoire, linpu>-©auc© «iu cerveaa 
prostration «©xuelle, pertes noctur « ,. pv;ma> 
Uirrtiée. faible—e ©étnluuie, et tmp^ teuc- gé- 
aéra.e. Elle répAru le «yntème nerve ix, rojea* 
ait l’intelligence, renforolt le cervean urî iiblt 
•t rend un© vigueur surprenant© aux organes 
(éoérateurs épuisé».L’expérience d© n. Her», 
It personne* prouve que c'eut un remède lt»©»- 
liniüble. Li» mé«l«K*tne est agréable au gofjt,
at chaque boit© contient a**.-z d© médicament 
f-mr «leux stinaln©*, et c'est la rucllleurcet in 
plu* économique médeclue.

Délai là compléta dan* notre pamphlet, 
tue nous déairons envoyer gratuit ©ment par 
a malle 4 n'iinporte quell© «dress*.

LA M EDEC1N E .M AG N ET1QU E DEMACK 
i*t vendu© pur le* pharmacien* |n»ur 5uc«ota 
a t>olt©, ou 12 boite* pour $j, ou bien sera 
royé© franco par la multe, su- réception do- 
nontant, en s*adre-*ant 

MAC JC à MAGNETIC MEDECIN K CO
Windsor, Onu, Canada 

v endu 4 Québec par
J. J V ELDON,

122, Ht- f«ys©ph 
E. LA ROC H F A Cl©., 

Vls-4-vl* i© bureau d© P>»©ie
I» déc.

amis et le public tant d • la -ampagne que 
«le la ville, qu’il vient d’ouvrir une librairie 
sui*le patr«>nagc de st Jean Baptiste, au 
pont© cl-<Je«su» mentionné

1^» soussigné ose e>pére- qu© 1© public vou­
dra bleu lut a«*cord©r un© peilie paît de *«>n 
patronage avec l'assurance qu'il sera servi A 
sa pli s grand, satisfaction.

Livres «le prières assorti», d'hls’olr©. d© 
littérature, Ahumn, objet* de fantaisie, cn- 
crltrs, plumes, papiers, ©nveiopj»©*. encre, 
etc. Cartes, chromo* avec niottos approprié* 
aux fêles «!«• Noël <‘t du Jour «1© l’An, Jouet», 
tto., ©te. Ia« tout à de* prix trè* modérés.

Uue visite e*t respectueusement sollicitée.
P. A. PELLETIER 

Libraire.
13 déc

UIa.rcLand.Lse3 de Lure
Satins noirs et du couleurs, Cîrcnadi- 

nes, Soies brochées Velours Robes, 
Rubaus, Frille>, i iant>,Plumes, Fleurs, 
Coitfes Dentelle de 01, Fichas, Even­
tails, et une grande variété de bas de 
soie ou soie et fil, couleurs brillantes 
pour soirees.

GLOVES.FRY & CIL
13 déc

AVEMIREOU % MM I K
O magnifique poste d’affalr©*. No S7,

Ht. i erre, ©t « i. rue Hauit ..u M ♦tv.ot, :as'3- 
tenant o -cup© par D. Lortte.écr-

Four Llornrtttoo*. s'atlr©**© 4 la Kiarténç 
d- Pr^ts tt ©lacemeats de Québec, I t, rue HL 
Jacques.

Charbon a vendre
D«* toutes qualité*, ©n a-icun© quantl'è, 

pour ta convenance «le* s'bd'.cur ©'. .4 pl’jit 
ba.* prix.

.GEDEON' OAGNOV,
1.9, ru© Ht Pierre.

1er mal

LARUE et PACAUD 
avocats

B U UE A U DE •* j; EL EC TE URy f
Basse-Ville, fjn«* 'e.:.

ACHILLE LaKUe » J KKN E>T PACAUD 
m-M. P j { ex-l’roiouov&lre 

Suivront les cour» de Québec, Beauce, xloct 
magayet bellecfa»#**:

25 Juillet 1S«2.

A VEITDRU
Sur 1h rue LaehevnHIère, en f«i**»« du Bon 

Paste reel dsn* un loll petit Jardin, un© 
nml.*on «le brique blanch** conte-ant dix 
chamoree, bain, «*»\** et grenier.

S'adresser 4
PAMPHILE LEMAY 

Qo«5b c, 30 décembre 382 lm.

FE U IL LE TO N DE L'ELECTEUR

Nu «2
*

LA

iiLLt i lirai
DEUXIEME PARTIE.

IX.—HABIT VEUT ET PLU­
MES DE OUQ

— Monsieur A miré, répondit 
Fenfnit, c’est un général autri- 
cliifii coidiuq il y en a dins les 
iiièces de batailles au Cirque «lu 
boulevard du Temple, avec un 
habit vert tout galonné en or, 
des grosses épaulettes, une belle 
épée et un chapeau ii plumes,

—Un générai autrichien !___
répéta de Viliera.

— Il ne me la pas dit, mais 
je l’ai bien vu tout de suite.

—Et, pourquoi «liable viens-tu 
me parler de co général T 

—Parce qu’il vont voir abso­
lument un monsieur qui se trou­
ve à ce qu’il paraît dans les chan­
tiers.......il préteud qu’il vient de
chez ce monsieur, avec une lettre

très-pressée qtfou lui a dit qu’il 
était ici, et que d’ailleurs sa voi­
ture est à la porte et «ju’il la re­
connaît paifaitenieut........... Le
général est venu eu cabriolet......
le monsieur qu’il cherche s’ap­
pelle Mautgerun, ou Alouneron.., 
enfin un nom dans ces cou* 
leuis-h\.

— Mais...........s’écria do Villers,
ce doit être vous, monsieur Mau- 
gison.

—Mnugiron........  «lit vivement
le gamin............. oui., oui ........
c’est bien ça...........faut-il amener
le général f

— Y comprenez vous quelque 
chose ?...........demanda André T...

Maugiroti s<* mit à rire aux
éclats.

—./e comprend* parfaitement î 
répliqua-t-il le général autrichien 
est nuit simplement un douiosti- 
qtio en costume «le chasseur !... 
Amône-!e, bonhomme, Hi toute­
fois M. «le Vi 11ers veut bien le 
permettre.

—Certes!..fit André en
s’inclinant.

Pa s’éloigna i\ toutes
jambes, et revint bientôt, suivi 
d’un immense laquais formidable­
ment empanaché.

Les chasseur a t aujourd’hui, sont 
passés de mode, et l’on no voit

plus flotter leurs plumes de coq 
au-dessus «les calèches, «les la*»- 
dcaux et des berlines «pii prennent 
la file dans FA venue de l’Iiupé 
ralricc et sur la rive gauche du 
lac, au bois de Boulogne, mais, 
en IS51, il existait encore quel­
ques échantillons de l'espèce.

—Ah ! c’est vous, Lorrain !.. 
«lit Ma» giion, par quel hasard 
venez-vous me relaucei jusqiriei f j 

—Je suis «diargéd’ii •«• lettre île
mon maître pour nion>ieur.......
répondit le chasseur, et M. le vi­
comte m'ayant averti «pie c’était 
très pressé, et qu’l fallait remet- 
i re cette lettre en mains propre*, 
je suis venu ici d'apres ie> indica­
tions du vaiet «le chainme de 
monsieur

- Cette lei tie ?
—La voici.

Y a-t-il min réponse 1............
—Je l’ignore...........  Monsi m

verra après avoir lu............
L’enveloppe était ».» go. 

large cachet de cire rouge, 
plument armorié, en sc«*i.ai*; 
plis.

AZaugirou brisa le eachet, «lé- 
chira l’enveloppe et déploya une 
touille ' t carrée, épaisse
comme du parchemin.

—«le n'ai pas de réponse écrite 
à vous don tier............îL-il après

Un
mu­

les

avoir parcouru des yeux ks «juel- 
«jues ligmîs tracées sur ce papier ; 
dites M. le vicomte que je trou­
ve son idée excellente, que j’y 
apohtudis «les deux mains, et 
qu’il peut compter absolument 
*ur moi.......

— l'as autre chose, monsieur.
— Non, pas autre chose.
— Le chasseur salua et sortit.
Maog nui >e tourna vers é n i -e;
-t’uer monsieur «le Viuers, 

lui «lit-il, vous étonnerais-je beau­
coup en vous apprenant que, «lans 
le messag» «pii m’arrive si fort 
i i’nnprovisle, il est «iiiestiou «!♦• 
vous ?

— De moi !........... s’écria le cais­
sier stupéfait.

—Mon Dieu ! oui............ Cette
lettre «*st «l’un de mes excellents 
a mis, le vicomte 'de Moutaigle, 
mon collègue au conseil iPadmi- 
uistration «le la société de Colo­
nisation «le la banlieue.

—Ah ! murmura André, dont 
a respiration s'arrêta, tant son 

emotion fut vive.
— J’ai parlé «le vous au vicom­

te de Moutaigle___ reprit Mati­
gnon, je lui en ai parlé plu­
sieurs reprises et dans «les termes
«pie je vous laisse «t deviner.......
Je lui ai «lit et répété «pie je lui 
demandais, comme un service

■ersotmel, d’user «le toute .-on 
inliuence atipiès «lu nos autres 
collègues pour obtenir IVnioloi 
que je tlésire si viveun-ni vous 
V«»ir occuper........... C'est à celîLi 1
que répond le vicoimo......... ..

— Kt, balbutia M. de Yillers,
! que répond-il .

— Lisez............
En mémo temps Maugiron 

présentait au caissier la lettre «lé- 
p lovée.

X.—l’inn r PATH>N

Audré prit la feuille «le papier 
vrlin «pii portait en relief «• son 
sommet des armoire*' senli'ables 
à celles «lu cachet «le <• re rouge, 
«•t il lut «Fumed éh o li es ligne* 
suivantes, tracées «Finie écriture 
longue et arist«>crati«|ue :

“ Tu m’as si souvent et si chau­
dement parlé, mou «*li -r ami, «le 
ton jeune protégé, M. «le Vil- 
ler>, «pie j ai fini par m’intéivsscr 
a lui 'presque aussi vivement 
«pie toi-même.......

“ Lu place do secrétaire géné­
ral de notre compagnie, tu lésais, 
mettra nécessairement son titu­
laire en contact incessant av«*cles 
44 personnages les plus distin­
gués : il est donc indispeusublo 
d’être tout à fait homme d«i

9
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L’ELECTEUR

AVIS

E. J. ANGERS
NOTAIRE

Agciil 'üll'.i r^s <-1 d'i nnienblüs
12. «•»/'■ St Pierre, 11. V.

* B'ocrupp •! s transaction*, vente». «ch it*.
!o7«r«'J’!"*ru*»i*b!e*i. Tient A ).» dlst-o'illon 
du pubti un r/glstre u.il. ja uit i-«-
meut toutes 11 fc; «lions d’i'uiunuble» en «JD* 
ponlhllilc . il inéui*» 'cmpH qu«* touUs «irmau* 
de* et offres «Fachut ou île venu* Sur l«jr 
demande 1*-- lUiirn. des intire**-* *• tenu- **«•• 
cret* J u**< j " * A ce que lu transaction soit Uni»*
* Taux tnodlrl*. 
i lu »>rt

POUR LES FETES
Vous trouverez cliezl

27 A TT 70 <£c CIE

RENAUD .V CI K
2 I, rue fet Pau!.

. •**»*
A -rxT.

ELIXIR VINEUX

Phosphaté
Recommandé aux Femmes enceintes 

et aux Nourrices; facilite le Sevrage, la 
Dentition et la Croissance des Entants. 

PARIS. 22 «c 19 rue Drouot.
Heu! dé»»Ai oh«c M. Br»«*»urd, Professeur 

Botunlxte. diplômé, rue 8t Joseph, No. 25, Ht 
Rnch, Québec.

25 ocL—tiiu.

C- de F. Quebec et Lac St- J»*ai-
Train» de fret et de passagers, tous les Jours, 

dimanche exrepU, aux heures suivantes :

DE PA HT I»£ QUEBEC, «are du Palais.

4 00 P M—Traln-po«te pour St. Raymond, 
arrivée à 6.3ü p nu

DEPART I>E ST. RAYMOND.

6 20 a rn—Traln-po*t* pour Québec, arrivée 
A H.50 a m.

Touchant A Petite-Rivière, A ne le nue-Lo- 
rette. Ht. Ambroise, Valcartler, St Gabriel, 
Ht* (’a« berlue, Lac Ht Joseph, latc SeigenL et 
Bourg-LouU.

traiua marchent sur l’heure de
blonli é»*I

lialm coincident A St Ambroise avec 
Indulgence «1** lxm*tie (village Indien), A tu 
•talion Vaicartler avec la diligence du village 
V al cart ter, e. an lac Ht Joseph avec le bateau 
Et Juaeph qui touche A loua les porta do ce 
beau lac.

Billot»* «le retour A moitié prix ]»our le sa­
in #*dl.
LEVE A AI.DEN, J. Q. SCOTT,

Agente «les billets. Sec. et Gérant.
Commercial Chambers.

16 uo\ lbb2

TRAVEKSËduüRAND TRONC
A partir du 2 DECEMBRE. Inclusivement, 

lo bateau-travender quittera

QUEBEC
A M
7 15 Train - express 

lK*ur Halifax.
10 30 Train - poste 

pour Rivière du 
Loup et mixte 
pour Rlchrn n«l

P M
G 00 Train des mar­

chés uour Rtv. 
du Loup et train 
|H>ste de l’ouest

LEVIS
A M

7 30 Train - poste
l*our l'ouest.

P M
2 00 Train inlx’e de

RIv. du I/oup
3 00 Train mixte de

Richmond.
8 15 Tr In mixte de

Richmond et 
Train - expre-s 
de Halifax.

81 le temps et l’état du fleuve le permettent.
T.AbTritverses intermédiaires pour le fret.
2 d*e 1 »82

Henri C- Bossé & Cie
A O K ST S G EXE R A UX IV A SS ER A X CM 
; a ET COURTIERS DE C1IAXUK.

Agents pour lu

Citizens Insurance Co.
110, rue SL Pierre, Québec.

14 lull. 1882 lu a

Avec
arper

13

A VENDUE
Une Jolie maison appartenant autre­

fois A J. li. Plamondon, écr., et si­
tuée A environ -I milles du la cité, 

un splendide lot do terre d'envlrou dix 
;ts. S'adresser A

C J. I. LA FRANCE, 
Bureau du Trésorier de la Cité.

sent

GEORGE BELLER1VE .
AVOCAT

139, rue SL Pierre, Victoria Chambers. 
13 sept fini

L’établissement de Tailleur par excellence.
-OvCOO-

Le» mossleur* trouveront 
toujours cher. nous l’assorti* 
ni»*nt le plus varié lo plus 

fonstdéruülu do la ville, con­
sista ut eu Tweeds Anglais et 
Ecossai», Etoffes Françaises 
Berg»*s, Cheviots, etc. Aussi, 

Ch»*mlHCH blanche-« et autres. 
Faux -cols et Msnehettes, Fou- 

1 ards cl Cravates, Ui.gc dede&- 
aous, Sac» du voyage. Valises, 

etc. etc. etc.

J. C. 1
ET

23 sept

F O U H N I S S E U K
47, RUE BUADE

! IIA UT K VILLE, QUE.

LK.8

i-S \ h **

i L* « • -♦.Paul,
Un tnogr £ a q » «fi* ont de

l HAN « : * i * ■ 3 1 branche», «Jus
LA * »• H « © ! i • «l’iiii travail et «l’un

n f • f* *1 t i*»«l une Importation
toute r-* ; i* «* « i J« c i»rgenierl»\ tels que
hPER». JS i (. ie L EAU. FORTE-
CAKT H 1M1 S, Etc., dont !«*
goût-, 1 :r « t D. t u é défient toute coin-

r •
- ' CSM —

■' I f F R f F- z . . MJ J J ‘.CW J Ij

Non : « f i f.* fi. mains un ’urge assorti-
men i l Kl A (.’ 1! A M I * A ( J N E, A CI .A-
RE > : i'AR\FK8, etc., en \eire

* 1<; id douxv*udrouM à

f L\ 2 I R E D l t; T I 0 N.

r~?,\ v::*;/- :..* :

v

ligne all an
boas contrat avec ies gouvernement» «m Canada 

et de Terre-Neuve peur lo transport des 
malles

CANADIENNES ot des ETATS-UNI* 

1382 Arrangements d’HIv. r 1883

Les lignes de cette compagnie se roinpo.seui 
des vapeurs en 1er à double engin suivant* 
construits sur la Clyde. H" contiennent des 
compartiments à l’épreuve de Peau, sont sans 
rivaux pour la force, la rapidité et le confort, 
sont équipés avec toutes les améliorations mo­
dernes que l 'expérience pratique a pu suggérer 
et tous ont effectué les plus rapides traversées 
dont li soit lait mention dans les annales m» 
rillmes.
Vaisseaux. Tonnage. Commandant
N U MI DI A N................o ruu ( P>u lid 1 n g. J
PARISIAN ............... 5400 Capt Jas H Wylla
SARDINIAN............... 1050 Capt J E Hutton
POLYNESIAN..........4100 Cap: R Brown.
HARMATIAN............3000 Capt Jnoüruhara
CIRCASSIAN............4«0J Lt -Smith, R N IL
MORAVIAN....__...3050 Lt Archer, R N R
PERUVIAN.................3400 Capt Jo» Ritchie.
NOVA SCOTIAN....3300 Capt Richardson.
HIBERNIAN..............3431 Capt Hugh Wylie.
CASPIAN................«...3200 Lt Thomson, UN R
AUSTRIAN................ 2700 Lt R Barrett, UN K.
NESTOR!AN ............ 2700 Capt D J James.
PRUSSIAN .................3000 Capt A MacDougalL
SCAN DI N A VI AN...3000 Capt J Park.
H ANOVERIAN. ...4000 Capt. J G Stephen. 
BUENOS AYKEAN.SS00 Capt James ScolL
CO REAN.........................4000 Capt Barclay.
GRECIAN.................... 3000 Capt LcGallaia
MANITOBAN............. 3150 Capt Macnlcol»
CANADIAN..................26t»o Capt C J Meuztea
PHOENICIAN..............2600 C’Hpt John Brown
WALDENHIAN..........2600 Capt Moore.
LUCERNE..................  2200 Cupt Kerr.
N E W FO U N D1.A N D1500 Capt M y 11 us.
ACADIAN.......................1350 Capt McGruth.

Spl§Ék>
I œm&zz"- c x: /' W-- Vv ..V \
m r'-? ^

a, ^ u \ 1
i

Tout l'ouvrage confié à 
| ] nos soins est exécuté sons 

iQMeueur üa notre propre direction, et
r un ton Ac ci: ement j nous n’y employons que de*

Marchand - Tailleur ,0llvrîers de lrc cla8âe-

Les vapeurs du service 
DK LA MALLK DE LIVERPOOL
Partent du LIVERPOOL c aqne JEUDI, et 
de HALIFAX chaque SAMEDI, arrêtant à 
Louait Fut LK pour prendre à bord et débar­
quer les passagers ut les maires qui vont ©n 
Irlande ou en Ecntwe. ou qui en viennent et 
do Liverpool pour Portland tuu.sle* deuxièmes 
samedi*, en venant de la Grande-Bretagne,— 
doivent cire exp »liés

DE HALIFAX.
SA RM / TI AN................. Samedi , 2 décembre
POLYNESIAN..................... iê y •«
SARDINIAN-....................... 44 16 •»
I A RI 8l A N .......... ......... • 4 23 «*
L 4 S l IA N ....................... 44 30 «i
HARM A 1 IA N................. 44 0 o
NOVA SCOTIAN............. 44 13 «•

à L EUX heures ou * l'arnvéedu train de
l’ouest do PJnlcrcolcdtal.

Prix du passage de Québec via Halifax
Cabine........................................ $02. 65 $78 et $88

suivant les accommodements.
Cabine t>econualre.......................................... $45 0(1
Entrepont..................................... .. .................... 31 00

E- JaCOT
IMPORTA I EUR DE 'jMoNTF^Eg

KT DK

BIJOUTERIES,
Denlre attirer I’attentio*. de l’bonorablo cllen 
tMo sur le* nouveautés qu’il vient du recevoir 
dans ce genr»» de commerce.

M JACOT vient de recevoir ce qu’il y n di 
plu* nouveau eu montres d’or et d’argent 
(grand choix) parures ;*ots) chaînes et chaî­
nons, croix, lockets, cachets, éptnglettea. pen­
dants d’oreilles, anneaux Joncs, bagnes, bijoux 
en noir, boutons, etc. .etc , horloges, argen­
teries, lunettes, pince-nez, etc., etc.

Aflu de donuer une chance & tout le monde 
ncus avons marqué les effets acheté* les an­
nées précédentes à une GRANDE REDUC­
TION, et nous avons adopté le NOUVEAU 
SYSTEME en a mil res.

Quick sales and small profits.
E. JACOT,

11, rue St Joseph, St Rocli,
Québec.

Québec, 17 mal 1881

Une lacune remplie.
MAX. D. MAJOR, facteur d’orgues d’expé- 

rienco, accordeur et réparateur de pianos et 
d'harmoniums, désire attirer l'attention du 
public sur eu qui sulL

Ayant dernièrement ouvert un «telDr de 
première classe, et ayant fait l’acquisition 
d’un assortiment complet d*» matériaux «le 
première clos*e, Je suis en état de faire les 
réparations les plus difficiles aux pianos et 
orgues, tel que changer entièrement le son» 
nil**r, et renouveler l’action d’un piano ou 
remplucerpardehonr.es les parties défectu­
euses d’un orgue ou d'ut» harm«>niurn ; en un 
mot, d’un vieil instrument en faire un neuf. 
Le public est Invité à venir examiner les 
échantillons de mon ouvrage an magasin de 
MM. Remand «3: Allait*, 6, rue de la Fabri­
que, où toutes commandes pourront être lais­
sées.

MAX. D. MAJOR,

frtasffe-jrr:=inff g

CHEMIN DE FER 
Quebec Central.

PIANOS ! PIANOS ! I

Dernières Nouveautés
DE LA HA ISO N

Toujours en mains.
6 m

Prix du passage de Montréal via l'ort-
lund.

Bablne.......................«... $j7.50. $77.50 et $87.50
Suivant les accommodements.

Cabine secondaire........................................  $15 00
Entrepont.......................................................... 81 uû

LIGNE DE GLASGOW
Durant m saison do navigation d’hlVer, un 

su amer sera expédie chaque s«.*iuHlue de 
Gia-gow r*our l’oit land ou Boston (via Halifax 
s'il e-t nécessaire), et «Inique semaine du B*»- 
ou i’ortiatid il Glasgow directement, comme 
suit :

DE BOSTON
i PRUSSIAN............... .........Mardi, 12 décembre
riilENiClAN................... samedi, 30 ••

I)E PORTLAND
NESNORI VN.................... Samedi, 2 décembre
SCANDINAVIAN ..........Samedi, 23 décembre

Les r«)nnalsseinents sont accordé* à Liver­
pool et A Glasgow, et à tous |M»rt* du conti- 
lient pour tous les points du Canada et de* 
Etats-Unis, et «Se tou» port au Canada tt aux 
Etal* Unis, pour Liverpool et Glasgow.

ALLANS, KAK & CIH.
érent*

Nous venoLs «le recevoir un gTand assoiil- 
meut des cé èbr« s pianos suivants: KNaBE 
a CO , STEIN WAV, CHICK BRI NG,W KBER 
New-York.STEVENSON A Co, NEWCOMBE 
A CO., UK1.NTMAN A CO, et WEBER A CO.

—et aussi—
KRANICH A BACH, et McCANNON

W. DOHERTY A CO-, BELL, SONS A CO., 
KILGOUR A GAG h, et DOMINION ORGAN 
CO.

—Grand choix de— •
Violons Italien», Allemand» et Américain*. 

Accordéon* et Concertinas, Frunçal* et Alle- 
tMaudH. instrumen t) de Baiide*. Orgulnettes, 
Antophones, etc. Muslqne eu feuilles 3 moitié 
prix.

2Æcvoisines a. Coudra
En gro» et eu détail.

Williams,Singer», Domestic, New-York, New 
'VIllinniM, Wilson Oaclllallug Shuttles, Chi­
cago, etc., etc.

Bernard &z Alloi.ro.
Editeurs de Musique.

No ô Rue la Fabrique.
QuébcCi

AK RANG KM K XTS Dix J VER.

A PARTIR DF.
1 TîNDI, LE 11 DECEMUKE 1882.
Ia'h couv >i* circuleront comme suit :
Départ de Sherbrooke 

pour Jonction Beance,
Lévis et Québec............ 8 20 u in 7 00 a m

Arrivée à Jet. Beauce... I 05 p m 3 45 a m
“ à Lévis................ 3 10 “ ........ ••
“ à la Trav. 1^-vls. S 30 •* ........

Départ de Québec pour 
Jonction Beauce sher­
brooke et différente 
endroits de la Nouvelle
Ai gieterre........................ 11 30 am ........

Départ de Lévis.................. 1 00 pm ........
Arrivée a Jet Beauce.... 2 15 “ 7 50 “

" à Hherorotike.... 7 15 “ 3 15 a m
Départ de Lévis pour Ht-

Joseph................................ 8 30
Arrivée à Ht-Joseph.......... u 45 *«
Départ do St* Joseph

P°ur Lé v l» •••••m.. ...... > 00 a m
Arrivée à Lévis................ 10 30 «

Les convois marchent sur le temps de Mont­
réal.

Lu QUEBEC CENTRAL est seul chemin 
de fer qui conduise aux célèbres mines t*’or le 
!a Chaudière, et mm r-vc«*ort emenl à Sher­
brooke avec le Grand-Tronc et les lignes du 
Passump*le en Tait le chemin le plus direct 
qu’il y ait outre Québec »t Boston et toute* 
gares de la Not vellc-Angleterre,

J. R. WOODWARD, 
Gérant-général.

Bureau général des billets, en face de l’hôtel 
St. I/Hll*.

15 déc.

TjESSIÜR et pouliot
AVOCATS.

(Ancien bnreun de la société Suzor et Tessier)
2?o. 75, me Buade, Québec.

Iules Tcsslei, LLB.
Alphonse Toullot, AR LLL.

19 août

ÜP1
CHEMIN DE FER DU NORD

A PARTIR DE

LUE DI, 25 SEPTEMBRE JS82.
Lus trains clrcnlerou; comme suit :

Mixte. Malle. Ex-
près*

Dipart d’Hoche- a m. p. m. p. m.
laga p«mr Québec 4.00 8.00 10.00

P- m. j p m. a. m
Arrivée à Québec... 7.10 | 9.50 6.30
Oépart de Québec a. m. a. m. p. m

pour Hochelaga. 5.20 ) 9.10 10.00
Arrivé i Hochela- p m. p. ra a. m

R® •• •• •••••••••••• 8.30 4 00 6.89
Départ d'Hoche-

laga pour SL Fé- P- m.
llx de Valois....... 5.15 ••••••••a • • •••••••

Arrivée à SL Félix p. m.
de Valois.............. 8.20

départ «1«* SL Félix
de Valois pour a. m.
Hoche a^a......... 5.20 • •••• ••••• •••

Arrivée à Hoche- a. m. i
«m»»»»»»*M«»»»»» j 8.50 J...... ••••••••«

13 «léc

Tous les Trains de HaaaagerHsont pour­
vus de Chars-Palais le Jour et de Chars-Dor- 
olr» la Nuit.

•^es trains du Dlmanoiie partent de ModIs 
réal et de Québec à 4 heures p. m.

L©s trains circulent d’après 1 heure «le Mont- 
réai et quittent U Gare do Mllo-Eud “ dix 
ml mtes plus tard ” qu’à Hochelaga.

En connection avec le Chemin de Fer du 
Pacifique Canadien pour Ottawa.

-JUKEaü GENERAL, QUEBEC. 
BUREAUX DES BILLETS

.ô, Place d’Armes,
J2, rue HL Jneque

s’ l Montréal, 
es, (

r.n face de l’Hotel HL Loni», Quélmc.
Chemin de fer du Pacifique Canadien, Ottawa

A. DAVIS, 
ut

7 nov 1882

monde pour occuper cette place
11 M. «le X’illers remplit parlai-* 

lenient cette condition ; tu me 
l’asdi* et jo m’eu rapporte 
toi, Ccir je te connais bon juge 
en ces matières ; mais il impor­
te de fdiv paiLi^er celte convic­
tion i\ nos collègues, et voici ce 
que j’ai trouvé de mieux pour ar­
river vi e et à coup sur à ce ré­
sultat .......

44 MM do Riboaucourt et de 
( irandva i jouissent d’une intlueu- 
co considérable sur Je conseil 
d’udniinistrution.......

‘•Je viens de tes inviter à sou­
per ce soir aux Frèios-l’roven- 
quux. Ils ont accepté.

44 Viens te joindre à nous ot 
amène avec toi M. de Villers; 
tu le présenteras à ces messieurs 
et ils pourront se former A son 
égard une opitii on immédiate.. 
fli cette opinion est favorable, 
et je ne doute pas qu’elle lo 
soit, nous pourront, jet lois, chan­
ter victoire A l’avance, et nous 
regarder comme m ait» es do la si­
tuation sans risquer do vendre 
ta peau do l’ours.__

44 A ce soir donc, ehor ami. Jo 
te serre les mai us, et suis tout 
à toi.

“ Vte GoxtiusdeMo>~taiule.”

“Post script am. Le rendes-vous 
e»t aux Fi ères Provençaux, petit 
salon numéro G, A dix lie mes 
très-piécises. Jo to recommande 
l’exact i tuile ”

— l’.li bien, cher monsieur tie 
Villers, que ilite^-vous do cel a / 
demanda Maugiron, quand il vil 
que le caissier avait acheté ki 
lecture.

— Vos boutés pour moi sont 
grandes ! s’écria André ; toute 
une vie de reconnaissance ne sau­
rait les payer.

Mangirmi sourit.
—l’as d’exagération, je Vous

eu prie, mon jeune ami !...........
répliqna-t-i 1, ce (pie je fuis est la 
chose du monde la plus simple.. 
J’agis pour moi, d'ailleurs, au
moins autant que pour vous.......
.Ues rapports avec le secrétaire 
général de notre compagnie doi­
vent être continuels ....... Il est
tout naturel, vous le comprenez, 
que désire avoir un secrétaire qui
me plaise.......Je n’agis pas en
homme dévoué.......j’agis ou égoïs­
te ....... Voyons, suis-je dans le
vrai, oui ou uou f.......

—Je cou viendrai do tout ce 
dont il vous plaira quo jo couvieu-
ue, monsieur.......répondit André
es souriant. Mais jo n’eu couse 1- 
verai pas uioius mou opiuiuu poi-

souuclîe sur le service que vous 
me rendez, et sur la manière dont 
vous me le rendez, qui en contu 
pie le prix ï..

—Quelle tète exaltée !.......s’é­
cria Maugirou.

— La lecounaissance n’est pas 
de l’exaltation !.......

— N ous voulez avoir le dernier
mot.......soit !.. Mais tiève sur ce
sujet.......Vous êtes des nôtres ce
soir, c’est convenu..

—Certes, je n’aurai pas la folio 
de refuser une invitation d’où dé­
pend mon avenir .Mais une cho 
s»- m'inquiète un peu...m’inquiète 
même beaucoup...jo ne puis vous 
le cacher.......

—Quelle est cette chose ?... .
— Vous avez promis A ces mes­

sieurs un homme du monde......  ce
sont Its expressions do la lettre
du vicomte de Moût aigle.......

—-Eli bieu ?..
—Eli bien, je ne suis nullement 

dans les conditions du program­
me...........je ne m’iliiisiuuuo pas
A cet égard........... Ces messieurs
11e verront en moi, et avec rai­
son, qu’au employé modeste, 
complètement dépourvu de ces 
formes brillantes sur lesquelles 
votre uflirmatiou leur douuo le 
droit de compter.

—Il ost bon d'ôtro modeste.

cher monsieur André, répliqua
vivement Maugirou ....... mais
il ne faut pas rétro trop...........
Vous avez une distinction natu­
relle irréprochable et des manières
parfaites dans leur simplicité.__
Ne redoutez donc en aucuue fa 
çou lo résultat de l’épreuve, car 
je connais beaucoup de gens du 
monde, du meilleur monde, du 
plus grand non, qui seraient bien 
heureux do vous ressembler.

—Ainsi donc véritablement, 
selon vous, je puis avoir coudai - 
ce ?..... •

—Confiance absolue........... je
léponds do la réussite.

—J o veux vous croire....
—Et vous faites bien t...Je 

vous recommande seulement un 
peu d’élégance dans votre toi­
lette .....

—Ma garde-robe n’est pas ri­
che !.......

—ilabit et pantalon noirs, gilet 
blanc, gants paille..Vous avez 
cola, que diable 3-__on vous pou­
vez vous le procurer d’ici A ce 
soir.......Soyez A dix heures pré­
cises aux Frères Provençaux... 
demand z si je suis arrivé, .si ou 
vous répond négativement, atten­
dez quelques minutes, mon retard 
sera court...Si la réponse est aflir- 
rnutive, faites-moi passer votre

carte, .jedescendrai vous prendre 
A l’instant pour vous épargner 
IVimui de vous présenter rous- 
n.éme.__

—.Je ne vous remercie plus...
je n’en finirais pas.......

— Vous me remercierez une 
fois pour toutes, après le succès.. 
Au revoir, cher monsieur André
.......A ce soir....»*

Maugirou quitta le chantier et 
remonta daus sa voituie qui l'em­
porta rapidement.

Le caissier, resté seul, dt appe­
ler le contre-maître.

Pierre arriva la tête basse, l’air 
embarrassé. 11 n’osait pas lever 
les yeux sur monsieur de Villers.

—En vérité, s’écria ce dernier, 
j’avais peine A croire tout A l’heu­
re le lécit qu’oti me faisait de vo­
tre étrange conduite !..... ‘.Est-il
bien possible qu’après notre en­
tretien de ce matin, vous, à qui 
je croyais de l’affection pour moi, 
vous vous soyez livrés ans raison, 
sans prétexte, A do telles mena­
ces, A de telles violences vu-A vis 
d’un homme que je considère 
comme mou protecteur et comme 
mou ami !

A continuir.


